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Produit national brut.—Le produit national brut, en totalisant tous les frais de 
la production, mesure la valeur marchande de tous les produits finis et les services des 
différents facteurs de la production dans la période en cours. Il représente la somme du 
revenu national plus les impôts indirects (impôts indirects moins subventions) et plus les 
provisions pour consommation de capital et divers ajustements de valeur. 

Revenu des particuliers.—Le revenu des particuliers est la somme des revenus 
courants, qu'ils découlent ou non de l'activité productive. Il comprend les paiements 
de transfert de l'État tels que les allocations familiales, les prestations d'assurance-chômage 
et les gratifications de guerre en plus des traitements et salaires, du revenu net des entre­
prises non constituées en sociétés, des intérêts et des dividendes et des revenus nets des 
loyers des particuliers. Il ne comprend pas les bénéfices non distribués des sociétés et les 
autres éléments du revenu national non versés aux particuliers. 

Dépense nationale brute.—La dépense nationale brute évalue le même ensemble 
que le produit national brut, soit la production totale des biens finis et des services aux prix 
du marché, en établissant la destination de la production au moyen des ventes dernières 
aux particuliers, aux administrations publiques, aux entreprises, pour être affectée au 
compte du capital (y compris les variations des stocks), et à l'étranger (exportations). 
Les importations de biens et services, y compris les paiements nets des intérêts et dividendes 
aux non-résidents, en sont déduites, étant donné que le but est d'évaluer la production 
canadienne seulement. 

L'activité économique en 1955 et 1956 
Produit national brut et revenu national.—L'activité économique, après avoir 

fléchi un peu de la mi-1953 à la mi-1954, s'est rapidement remise en 1955. La production 
de biens et services, qui commençait à augmenter vers la fin de 1954, s'est accrue rapi­
dement durant 1955 et, pour l'année entière, représentait environ 9 p. 100 de plus qu'en 
1954. L'avance a fait passer le produit national brut de 24,871 millions de dollars en 
1954 à 27,070 millions en 1955. Les prix n'ayant presque pas changé, la hausse représentait 
le plus important gain de la production après la guerre. 

L'accroissement de la production dans les différents groupes industriels a été général 
et important. La fabrication a grandi de 7 p. 100, avec des hausses relativement impor­
tantes dans tous les sous-groupes qui avaient souffert de la contraction de l'activité en 
1953-1954 (produits du fer et de l'acier, appareils et fournitures électriques, textiles). 
Les produits du bois, des métaux non ferreux et des minéraux non métalliques ont aussi 
marqué des progrès importants. 

Cette production supérieure s'est accompagnée d'une augmentation de 4 p. 100 du 
nombre de personnes ayant un emploi dans le secteur non agricole. L'augmentation de 
l'emploi, ajoutée à une rémunération moyenne plus élevée, a porté le revenu de la main-
d'œuvre à 13,215 millions, soit 6 p. 100 de plus qu'en 1954. 

Le revenu net des agriculteurs découlant de la production agricole a augmenté de 
1,017 à 1,261 millions, surtout à cause d'une meilleure récolte de céréales; le revenu agricole 
comptant, cependant, a légèrement baissé au regard de l'année précédente. Le revenu 
net de l'entreprise non sociétaire autre qu'agricole a augmenté de 8 p. 100, la construction 
et le commerce de détail surtout étant comptables de la hausse. 

Les bénéfices des sociétés, qui diminuaient constamment depuis le sommet atteint en 
1951, ont touché un nouveau haut, 2,489 millions, hausse de 27 p. 100. Les autres revenus 
des placements ont continué à croître. 

Les progrès constants de l'activité économique en 1956 ont de nouveau haussé le niveau 
du produit national brut, qui a atteint 30,098 millions, soit 11p. 100 de plus qu'en 1955. 
La hausse des prix s'est continuée et le volume de la production a augmenté de 7 p. 100, 
contre 9 p. 100 en 1955. 

Dans le secteur non agricole, ce sont les transports, les mines et la construction qui 
ont marqué les progrès les plus importants. La fabrication a augmenté d'environ 6 p. 100 
(durables, 8 p. 100, non-durables, 4.5 p. 100) ; les augmentations ont été relativement impor­
tantes dans les industries des biens durables de production et de consommation, des maté­
riaux de construction et des produits d'exportation de base. 


